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Avignon  ^ le  Aîessidor  ^ on  second  de  Id 
République  Française  , une  et  indivhihlc. 


L’Agent  national  près  le  District  d’Avignon , 

Aux  Municipalités  , Comités  de  Surveillance  et 
Sociétés  populaires  de  son  ressort. 

Le  Tableau  du  Maximum  pour  ce  District:  ^ est  enfin 
imprimé  : je  m’empresse  de  vous  en  faire  un  premier  envoi. 

Que  ce  Tarif,  si  différent  de  ceux  auxquels  les  insatiables 
suppôts  du  fisc  vous  assujétissoient  au  temps  de  votre  servi- 
tude , soit  publié  avec  solemnite  j mais  sur-tout  que  1 execution 
en  soit  sévèrement  surveillée. 

Municipalités  ! Agens  nationaux  ! c’est  à vous  principalement 
à poursuivre  ceux  qui  oseroient  l’enfreindre  , a les  vouer  a 
l’exécration  publique  , à provoquer  contre  eux  la  peine  qui  leur 
est  due.  Le  Décret  du  ii  Germinal  vous  trace  la  marche  que 
vous  devez  suivre , pour  les  traduire  devant  les  tribunaux  qui 
doivent  en  faire  justice. 

Comités  de  Surveillance  ! le  temps  du  repos  n’est  point 
encore  arrivé  pour  vous  : vos  travaux  vont  recommencer  avec 
la  publication  du  Maximum.  Vous  avez  démasqué  les  traîtres  ; 
vous  avez  déjoué  leurs  complots  \ vous  avez  dirige  sur  eux  la 
main  de  la  justice  : c’est  beaucoup.  Mais  une  nouvelle  carrière 
s’ouvre  à votre  zèle  : l’exécution  du  Maximum  exige  de  votre 
part  une  surveillance  d’autant  plus  active , qu’il  vous  faut  ici , 
en  quelque  sorte  , épier , suivre  vous-mêmes  l’infracteur  ^ le 
prendre  sur  le , fait. 
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Ec  vous  , Sociétés  populaires  ! sentinelles  infatigables , qui 
vous  cces  dévouées  avec  tant  d’ardeur  à la  garde  de  la  liberté, 
vous  qui  avez  constamment  défendu  ses  droits  , recevez  la  récom- 
pense de  vos  soins.  Le  Maximum  va  détruire  tous  les  calculs 
homicides  de  ces  hommes  avides  qui  , trafiquant  de  la  substance 
du  peuple , font  de  la  misère  publique  le  fondement  de  leur 
fortune. 

Que  le  pauvre  , qu’on  étoit  presque  parvenu  à décourager , 
reprenne  5 , pour  ne  plus  la  quitter,  l’attitude  qui  convient  à 
l’homme  libre.  S’il  est  condamné  au  travail , ( eh  ! quel  est  celui 
qui  peut  s’en  affranchir  sans  crime  ? ) du  moins  le  salaire  de  ses 
sueurs  sufiira  à son  entretien  , à celui  de  sa  précieuse  fimille. 

Toutefois  veillez  , vous  aussi , pour  surprendre  celui  qui  oseroic 
violer  cette  loi  sainte.  Que  dis-je  ? Veillons  tous  ; et  que  les 
infracteurs  , sous  quelque  forme  qu’ils  se  cachent , nous  trouvent 
toujours  sur  leurs  pas  , prêts  à les  saisir,  à les  livrer  à la 
vengeance  nationale. 

Si , trahissant  la  confiance  du  peuple , ceux  que  la  loi  charge 
plus  particulièrement  d’assurer  l’exécution  du  Maximum  s’ou- 
blioient  jusqu’à  de'venir  eux-mêmes  , en  les  tolérant,  les  com- 
plices des  infractions  qu’ils  doivent  poursuivre  , que  du  milieu 
de  vous  un  cri  terrible  s’élève  contre  ces  magistrats  prévarica- 
teurs ; qu’on  me  les  dénonce  sans  crainte  comme  sans  ména- 
gement ; et  si  je  ne  puis  moi-même  les  frapper , l’on  me  verra 
du  moins  les  traîner  devant  leurs  juges , les  y accuser  haute- 
ment ; et  malheur  à ceux  qui  refuseroient  de  m’entendre. 

Mais  , non , je  ne  serai  point  réduit , je  l’espère  , à exercer 
ce  rigoureux  ministère.  Bientôt  toutes  les  autorités  de  ce  district 
auront  passé  au  creuset  épuratoire , et  cette  régénération  désirée 
rendra  à la  loi , jusqu’ici  trop  souvent  méconnue , toute  sa 
force  j ec  à la  vertu  , oubliée  ou  avilie , son  empire. 

Vive  la  pub  l j que  ! 

D E R A T. 


P.  s.  Le  tableau  du  Maximum  est  trop  volumineux  pour  que  chai[uc 
Commune  puisse  recevoir  dans  un  premier  envoi  le  nombre  d’exemplaires 
qui  lui  est  destiné.  C’est  à elles  , à mesure  qu’elles  en  recevront  de  nou- 
veaux exemplaires  , à en  régler  la  distribution  de  la  manière  la  plus  con- 
venable à leur  localité. 

Les  placards , malgré  les  difficultés  qu’on  pourra  y rencontrer  , doivent  être 
soigneusement  affichés  dans  l’ordre  des  N.°®  qu’ils  présentent  : chaque  Muni- 
cipalités doit  en  faire  placer  un  particuliérement  dans  l’endroit  le  plus  fré- 
quenté de  la  Commune , et  en  même  temps  le  plus  sûr , en  annonçant  par 
une  Proclamation  que  cette  affiche  est  sous  la  saiivc-garde  de  tous  les  bons 
citoyens. 

Par  ce  moyen  chacun  pourra  y recourir  , et  le  Maximum  devenant  ainsi  fa- 
milier à tous  les  Citoyens , nul  ne  pourra  être  trompé. 

Les  corps  constitués  sont  invités  à en  conserver  un  exemplaire  dans  leurs 
archives.  On  en  adresse  , dans  cette  vue , deux  exemplaires  à l’administra- 
tion du  Département,  au  tribunal  Criminel,  au  tribunal  du  District,  au  tri- 
bunal de  Commerce  , au  bureau  de  Couciliation , et  un  exemplaire  à cha- 
que juge  de  paix.  Les  Municipalités  auront  soin  , en  outre , d’en  faire  re- 
mettre un  exemplaire  aux  hôpitaux  ou  autres  établissemens  publics  exis- 
tans  dans  leur  arrondissement. 


